
Méthode facile ÔC
raifonnable

d ’examiner fa confcience .

C omm ent ai -je vécu depuis tel tems?
De quelle manière ai -je commencé &
paffé cette journée ? — a - r - elle été
du nombre des perdues pour l ’éterni¬
té ? •— Pourrois-je terminer le cours
de mes jours , par celui-ci ?

. Comment mon cœur fe trouve-t-il
avec Dieu ? — Penfé - je fournit à fa
préfence univerfeile — à fa bonté —
à fa fainte loi ? En parlé-je volontiers
& avec le refpect convenable ? —».
Prié - je tous les jours le Seigneur &
comment ? Le remercié - je pour tant
de bienfaits , dont je jouis ? —»
Qu ’ai -je fait pour l ’amour de lui ? —.
Ai-je écouté & iuiyi fes infpirati -ns ?

Coin*
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Comment me fuis-je comporté avec
mes frères ? L’amertume , la haine , la
vengeance , le mépris , la fatisfaction

« de les voir malheureux , les foupçons
n ’ont -ils pas habité mon cœur tour à
tour ? Eft-il maintenant pur de toutes
ces paflions ?

N ’ai - je jamais molefté ou offenfé
mon femblable ? — Ne l ’ai - je pointI' maltraité , trompé , opprimé ? N ’ai -je
point calomnié l ’innocent , foit de
bouche , foit par mon filence accom¬
pagné d’un malin fourire , foit par
quelque autre gefte fignificatif ? N ’ai-
je point médit & publié les fautes de

? mes frères ? N ’ai-je fait tort à perfonne,
dans fon bien & ai - je réparé mon
injuftice , ou fuis je prêt à la réparer
& comment ?

N ’ai - je excité perfonne à pécher
, ou ne - lui ai - je pas donné occafion?

N ’ai



—■ N ’ai - je pas caufé de feandale &.
donné mauvais exemple ? Ai - je pra¬
tiqué les œuvres de miféricorde , le
malheureux a - t - il trouvé en . moi du
fe.eours , & . le pauvre l ’affiftance dont:
il avoit befoin ? Me fuis - je montré
charitable, , officieux, ., compatilfant ? —
De quelle bonne action mon cœur,
peut - il fe réjouir ?

Comment ai - je rempli les devoirs
de mon . état ? Le Seigneur fera -t -il
content du travail de ma journée ?
Puis - je Fêtre moi même ? — Com¬
ment me fuis -je conduit dans la peine
& dans le plaifir ? Ai - je montré ici
de la modération , là de l ’humilité ,
de la patience & de la réiïgnaticn ?
*—■ Quel a été l ’objet de la plus part
de . mes penfées & de mes délits ? —
Oferois-je les révéler en public ? N 'aii

je rien commis , dont je duüe rougir
à. mes propres yeux ?

Ai-je
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Ai - je combattu ma paftion domi¬

nante ■& mes mauvaifes habitudes ? —
Comment ai -je tenu -mes réfolutions ?
— Suis -je tombé par foibLeffede gaîté
de cœur ou par légéreté ? Ai - je re¬
connu . ma faute. & m ’en fuis-je repenti ?

Suis -jè . maintenant meilleur ou plus
perv.erti qu’autre, fois ? Comment mon
cœur, eft -if difpofé J Dans quelle fitua:
tion fe trouve , mon aine ? Serais - je
prêt à partir maintenant , fi . Dieu
m ’hppelioit . .

Acte de repentir » -

îvlon Dieu, , je . reconnois, . que j ’ai
fouv .ent violé tes faints commandemens;
je fens combien je. t ’ai déplu . &
combien je fuis , digne , de. châtiment, .
O ' Dieu d’amour ! , tu as . pourvu , . à mes
befoins , avec une foliicitude .fi pater¬

nel-
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